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SOBRANES FIRES
CA-BEU-003422

Infrared Interpretation
Date of Imagery: 7/23/16 2327 PDT

Heat Perimeter: 10,262 Acres

IRIN: Kurt Teuber

Heat Perimeter
Intense Heat

! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! Scattered Heat
! Isolated Heat Sources


